
« Le bon sens est la chose du monde la mieux partagée : car chacun pense en être si bien pourvu que

ceux même qui  sont les plus difficiles à contenter en toute autre chose n’ont  point  coutume d’en

désirer plus qu’ils en ont. En quoi il n’est pas vraisemblable que tous se trompent ; mais plutôt cela

témoigne que la puissance de bien juger, et distinguer le vrai d’avec le faux, qui est proprement ce

qu’on nomme le bon sens, ou la raison, est naturellement égale en tous les hommes ; et ainsi que la

diversité de nos opinions ne vient pas de ce que les uns sont plus raisonnables que les autres, mais

seulement de ce que nous conduisons nos pensées par diverses voies, et ne considérons pas les mêmes

choses.  Car  ce  n’est  pas  assez  d’avoir  l’esprit  bon,  mais  le  principal  est  de  l’appliquer  bien. »

(Descartes, Discours de la méthode, premier paragraphe)

1. Définissez le terme « bon sens », de façon commune, puis de façon technique.

……………………………………………………………………………………………………………

2. Quelle définition donne-t-on, traditionnellement, à la raison ?

……………………………………………………………………………………………………………

3. Quel principe fondamental est posé par Descartes dans ce passage ?

……………………………………………………………………………………………………………

4. En quoi ce principe rationaliste et humaniste est-il contestable ?

……………………………………………………………………………………………………………

5. Quel argument est donné à l’appui de ce principe ?

……………………………………………………………………………………………………………

6. Quel est le statut de cet argument ? Peut-on se prononcer sur sa validité ?

……………………………………………………………………………………………………………

7. Comment définir l’opinion ?

……………………………………………………………………………………………………………

8. Quelle(s) explication(s) est (sont) fournie(s) de la diversité de nos jugements ?

……………………………………………………………………………………………………………

9. En quoi cette double explication est-elle discutable ?

……………………………………………………………………………………………………………

10. Au nom de quoi sont adoptés les principes, s’ils sont indépendants des arguments qui les appuient ?

……………………………………………………………………………………………………………


